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5 femmes ; fi ell»

»ni» Pour nous »
loi bon chercher

L quoi fert d'en
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ommerce eft flo-
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Avec tous CCI
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it que de mon.
r-y arriver. Le
ai fait faire un
*un particulier

rêter une mon-
mmes ont péri
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rhApitaî. lî me manque encore un champ pour arrontfif

mon parc , j'aurai bien le crédit de me le faire adjuRer ;

c'èll bien la moindre chofe qu'on puUFe accorder à un

inttndant qui fe retire. Je vous confeille de \tiulte an

plus ti>c votre ch.irge , Il vous trouvez quelque foc qui

Tuchrce. Faites votre équipage, fbyez .les premiers en

campagne; avec de la vakur Se de la patience vous

pourrez parvenir un jour aux honneurs ^ à la gloire qtie

vous délirez,/ tant cil que la gloire & les honneurs

vaillent qu'on les defire, depuis que pour les obtenir il

faut les mériter.

N°. XII. [ Page 19^. ] Nota. C'eft pour égalifer , autant

que pofTible , TépaifTeur des volumes , que nous nous

trouvons obligés de renvoyer le contenu de ce N**. au

tome IV, où le commencement iê trouve placé à la.

page ISS.

Fin du Torj}e troifitme*.


